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Amir, un concert sous haute émotion

Soirée rare et vibrante lundi 3 
novembre au Carré Belle-

Feuille de Boulogne-Billancourt, 
où Amir, actuellement en 
tournée des Zéniths, a offert 
un concert privé lors du gala 
du Conseil des Communautés 
juives des Hauts-de-Seine (CCJ 
92), organisé par le président 
du Consistoire de France, Élie 
Korchia, avec le soutien de 
la mairie de Boulogne et de 
son maire, Pierre-Christophe 
Baguet. Dix-huit communautés, 
de nombreux élus, préfets, 
parlementaires et dirigeants 
communautaires, dont le grand 

rabbin de France Haïm Korsia, 
Yonathan Arfi  ou Ariel Goldman, 
étaient réunis pour ce moment 
placé sous le signe de l’amour 
et de la générosité. 
Dans un contexte tendu, 
marqué par les appels au 
boycott de ses concerts, 
la soirée n’avait fait l’objet 
d’aucune annonce publique. 
Amir, touché par cette salle 
comble et bienveillante, a 
confi é : « Cette soirée est très 
émouvante pour moi dans 
un contexte qu’on connaît 
tous... mais il y a très peu de 
gens qui me boycottent ici 

ce soir ! », provoquant 
rires et tonnerre 
d’applaudissements. Il 
a aussi salué « ceux qui 
nous protègent, même si 
on aurait aimé ne pas en 
avoir besoin ».
Entre émotion et partage, 
le chanteur a offert un 
moment de communion 
intense, enchaînant ses 
titres phares évoquant 
l’amour, sa mère ou 
encore le 7 octobre. Un 
concert, symbole de 
résilience et d’unité.■

Laurent Cohen-Coudar 

P
atricia Hassoun n'en 
est pas à son premier 
défi . $près 1� ans dans 
le social et l'emploi en 

France, cette gestionnaire du 
site $sKdod &afé a créé 'or 
+adasK pour combler un vide � 
celui de l'accompagnement des 
immigrants ne correspondant 
pas au[ critères classiques des 
grandes associations. « Toutes 
les personnes seules, les familles 
monoparentales, ceux qui n'ont 
pas forcément beaucoup de 
revenus... à part l'Agence juive, 
il n'y avait rien », e[plique�t�elle.
« On s'est dit : ce n'est pas juste. 
La terre d'Israël doit être ouverte 
à tous ».
&ontrairement au[ programmes 
collectifs qui fonctionnent par 
groupes et dates fi [es, 'or 
+adasK propose une $lyaK 
personnalisée tout au long 

Dor Hadash : du sur-mesure 
pour les olim français 
INTÉGRATION L'association
Dor Hadash, fondée par 
Patricia Hassoun, marque 
ses cinq ans d'existence 
en ayant accompagné plus 
de 150 personnes dans leur 
Alyah depuis le 7 octobre. 
Son approche personnalisée 
en fait une alternative aux 
programmes traditionnels.

de l
année. /
association a 
développé son action autour 
de quatre piliers � le logement, 
l'intégration, l'éducation et 
le travail. 0ais l
innovation 
majeure réside dans la 
préparation pré�départ. « On 
s'est rendu compte que les 
candidats au départ avaient 
beaucoup de lacunes avant 
de monter », souligne Patricia 
+assoun. Pour y remédier, 'or 
+adasK a mis en place en )rance 
cinq mois d
oulpan gratuit en 
visio, un accompagnement 
budgétaire individuel, et un 
Kub emploi développé en 
partenariat avec 4ualita. &ette 
formule permet notamment au[ 
futurs olim de préparer leur 
reconnaissance des diplômes et 
de faire un bilan de compétences 
en amont. 
/
association a débuté en faisant 
monter une vingtaine de familles 
j 1of +agalil, dans le nord 
du pays, créant une véritable 
dynamique communautaire. 
$près un passage par +awfa, 'or 
+adasK travaille désormais à 
l’intégration de olim à Jérusalem 
principalement, ainsi que dans 

certaines villes du nord. /es 
résultats parlent d
eu[�mêmes � 
une infi rmière retraitée devenue 
bénévole dans un centre de 
transfusion sanguine, une 
autre qui a ouvert des cKambres 
d
K{tes avant de devenir guide 
touristique, une metteuse en 

scène qui monte des pièces j 
7el $viv... /es olim montés avec 
'or +adasK sont souvent des 
modèles d’intégration. 
En septembre, l
association a 
rassemblé une soi[antaine de 
personnes pour célébrer ses cinq 
ans. « On a ressorti les photos 
d'il y a quatre ans. C'était génial 
de se revoir », se réjouit Patricia 
+assoun. « C'est un peu comme 
une grande famille ». ■

Johanna Afriat 

www.dor-hadash.com
Patricia Hassoun : 01-86981943 
(depuis la France)
052-2263776 (depuis Israel) 

LA
UR

EN
T

CO
HE

N-
CO

UD
AR

 

 On s'est rendu 
compte que les 
candidats au départ 
avaient beaucoup 
de lacunes avant de 
monter en Israël 

par Ariel Kandel
Directeur général de Qualita

VU 
DE 
JÉRUSALEM 

Le secret de l’unité 

Le stress de la guerre commence 
à retomber. Les incorrigibles 
Israéliens ne peuvent pas 

s'empêcher d'être hyperactifs et 
sautent sur tout ce qui bouge, sur 
toute information qui peut entraîner 
une polémique. Et pourtant, tout le 
monde parle de la nécessité d'unifier 
le peuple. Cette unité ne s'acquerra 
seulement que si chacun comprend 
que cela dépend d'abord de lui-même. Il 
faut arrêter de voir les chaînes d'infos 
en boucle, arrêter de croire qu'on 
peut tout commenter alors qu’on ne 
comprend pas grand-chose et surtout, 
être intelligent au lieu de vouloir 
toujours avoir raison. 
Le Talmud demande pourquoi 
Jérusalem fut détruite il y a 2000 ans. 
Une des réponses indique que ses 
habitants « ne connaissaient pas la 
honte ». Une autre affirme que c'est 
uniquement parce que les gens « ont 
appliqué strictement la loi de la Torah ». 
Pour reconstruire, il faut avoir honte de 
ses erreurs, ne pas constamment avoir 
la tête haute, même si on a raison. 
Pour reconstruire, il ne faut pas être 
toujours strict, même si on a raison. 
Ceux qui continueront à avoir raison en 
restant 24/24 connectés aux médias et 
aux hommes politiques, n'amèneront 
pas d'union au sein du peuple juif. 
Ceux qui se détacheront au maximum 
de ces choses, qui consacreront leur 
temps à se rapprocher de leurs frères, 
ceux-là, via leurs efforts quotidiens, 
pourront apporter au peuple juif l'unité 
recherchée. 
L'unité n'est pas un slogan mais un 
effort à fournir. Giuliano da Empoli, 
l'auteur de « Les  Ingénieurs du chaos», 
nous explique cela en démontrant 
comment les politiques, pour être 
élus, nous entraînent, grâce à leurs 
algorithmes, à ne nous intéresser qu'à 
la partie de la vérité qui nous arrange. 
Les autres éléments factuels ne 
sont que fake news. Pis, ces mêmes 
politiques propagent la haine contre 
eux-mêmes afin que les indécis les 
plaignent et qu'ils glissent en guise de 
soutien leurs bulletins de vote dans 
l'urne. Les politiques investissent dans 
la haine pour récupérer des voix. À 
nous de donner de la voix pour les faire 
taire et faire régner l'unité. ■
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